
Les subordonnées : comment s’y retrouver? 
 

 
La subordonnée relative, la subordonnée complétive et le complément de phrase (appelé complément circonstanciel dans les vieilles 
grammaires) sont trois constituants de la phrase qui sont subordonnés à une phrase matrice. Le tableau ci-dessous sert à comprendre leur rôle, à 
les identifier et à les différencier. 
 

Types de 
subordonnées Caractéristiques Exemples 

Subordonnée 
relative 

· Supprimable 
· Non déplaçable 
· Complète un nom ou un pronom 
· Introduite par un subordonnant qui remplit 
  une fonction syntaxique 

· J’ai alors vu cet homme qui arrivait de loin. 
· J’ai alors vu cet homme. (Suppression de la subordonnée relative.) 
· Je ne vois que toi qui puisses m’aider. (La relative complète le pronom toi.) 
· Je ne vois que toi. (Suppression de la subordonnée relative.) 

Subordonnée 
complétive 

· Non supprimable : si elle est supprimée, le 
  mot complété perd son sens logique. 
· Non déplaçable 
· Peut être complément direct/indirect du 
  verbe, complément de l’adjectif, complément 
  du nom ou sujet de P 

· Il avait dit qu’il rappellerait. (La complétive est complément direct du verbe.) 
· Il s’est souvenu que nous avions des choses à faire. (La complétive est complément 
  indirect du verbe car le verbe se souvenir, dont dépend la subordonnée, se construit avec 
  la préposition de.) 
· On ne sait pas pourquoi il agit ainsi. / Nul ne sait comment il fait. (Dans les deux 
  exemples, la complétive est complément direct d’un verbe interrogatif.) 
· Je me demande ce qui est arrivé. (C’est la même chose.) 
· Ces gens sont heureux que leur vie soit sauve. (La complétive est complément de 
  l’adjectif heureux.) 
· La crainte qu’il perde me hante. (La complétive est complément du nom crainte.) 
· Qu’il arrive tôt ou tard m’importe peu. (La complétive est sujet de P.) 

Subordonnée 
complément de 

phrase 

· Déplaçable 
· Supprimable 
· S’applique (donne un sens supplémentaire) à 
  toute la phrase 
· Elle peut exprimer plusieurs idées : le temps, 
  le lieu, le but, la manière, la comparaison, la 
  cause, la conséquence, la condition, la  
  justification, l’hypothèse, la concession. 

· Lorsque l’été est sec, on dit que la récolte de pommes sera très bonne. (Le complément 
  est en début de phrase.) 
· On dit, lorsque l’été est sec, que la récolte de pommes sera très bonne. (Le complément 
  est au milieu de la phrase.) 
· On dit que la récolte de pommes sera très bonne. (Le complément est supprimé.) 
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